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Portant  quil  fera  payé  par  îa  Ca'ijfe  de  1 Extraordinau  e 
à îa  ville  de  Strajhoiirg  une  fomme  de  400,000  livres, 
à imputer  fur  le  rembourfernent  des  Dîmes  infeodees 
dont  elle  Jouijfoit,  àr  qui  renvoie  le  furplus  des  pétitions 
de  ladite  ville  de  Strajhoiirg  au  bureau  de  la 
Liquidation  générale. 

Donnée  à Paris,  le  6 Mai  179 

Louis,  par  la  grâce  Je  Dieu,  & par  la  Loi 
condiiutioiineiie  de  l’État,  Roi  DES  FRANÇOIS: 
A tous  préfens  ôc  à venir-,  Salut. 

L’Assemblée  Nationale  a décrété , 
êc  Nous  voulons  & ordonnons  ce  qui  fuit  : 

Décret  de  D Assemblée  Nationale  , 
du  ^ Mai  179  !• 

Sur  le  compte  rendu  par  là  ville  de  Straftourg , de  la 
fituation  des  revenus , des  dettes  & des  dcpenfes  de  ladite 
ville  , auquel  font  jointes  plufieurs  pétitions  en  indemnité 
que  ladite  ville  eftime  à quatre  millions  deux  cent  vingt-un 
mille  cinq  cents  iiv.  , dont  huit  cent  quatre-vingt  fept  mille 
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cinq  cents  liv.  pour  rembourfement  de  trente-cinq  mille  cinq 
cents  liv.  de  rente , en  dîmes  inféodées  ; lefdites  pétitions 
vues  & adreffées  à f AfTcmblée  Nationale  par  les  adminif- 
trateiirs  faifant  provifoirement  les  fonélions  de  direétoire  du 
Département  du  bas-Rhin  : ouï  le  rapport  de  fon  Comité 
des  Contributions  publiques,  l’AlTemblée  Nationale  décrète 
qu’il  fera , par  la  Caiffe  de  l’Extraordinaire  , rembourfe 
provifoirement  à la  ville  de  StralRourg , la  fomme  de  quatre- 
cent  mille  liv.,  à imputer  fur  le  rembourlément  des  dîmes 
inféodées  dont  elle  jouiffoit,  & que  les  pétitions  de  la  ville 
de  Strafbourg  feront  renvoyées  au  bureau  de  la  Liquidation 
générale,  pour  en  être  fait  rapport  à l’Affemblée  Nationale, 
dans  le  plus  court  délai  poffible. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Tribunaux,  Corps 
adminiflratifs  & Municipalités , que  les  préfentes  ils  falfent 
tranfcrire  fur  leurs  regiftres , lire , publier  & afficher  dans 
leurs  refforts  & départemens  refpeétifs , & exécuter  comme 
Loi  du  Royaume.  Fn  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  & fait  con- 
trefigner  lefdites  préfentes,  auxquelles  Nous  avons  fait  appo- 
fer  le  Sceau  de  l’Ltat.  A Paris,  le  fixième  jour  du  mois 
de  mai  , l’an  de  grâce  mil  fèpt  cent  quatre-vingt-onze , & 
de  notre  règne  le  dix-leptième.  Signé  LOUIS.  Et  plus 
bas , M.  L.  F.  Du  Port.  Et  fcellées  du  Sceau  de  l’État. 

Certifié  conforme  à rorïgïnaL 
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